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LA RESURRECTION

La religion s'entoure aujou
d'hui d'une pompe, d'un éclat ina
coutumés. Tout y vibre, tout
revit, tout y exulte. Une joie ii
mense,débordante dilate les cSurs
La cause de tant de transport
cest la Résurrection ; car ta Ré
surrection, c'est la-victoire suri Il
mort, c'et la délivrance du péché
c'est la revanche sur l'enfer. A
leluia ! Ce cri résume et dit bie
l'ivresse' du triomphe. Que l'E

.glise le chante sous les voûtes fes
tonuées de ses temples 1 Qu'il re
tentisse dans les lointaines profon
deurs des cieux ! Alleluia ! Alle
luia .i

Il y a quelques heures, la vic
toire semblait.appartenir 'à l'en
fer. Celui que les foules avaient
appelé le Fils de David,"et qui~s'é
tait donné comme le Fils de Dieu
Jésus a éte saisi, juge, déshonoré
puis crucifié. Il promettait aux
siene le bonheur ; il disait être la
voie, la vérité et la vie. Touîtes
ces promesses se sont évanouïes
Il est mort,bien certainement mort
Un coup de lance a tiré de son co
té sa dernière goutte de sang. Que
reste-t-il de ce Roi (les Juifs ?. ..
Un cadavre rigide et glacé au fond
d'un sépulcre fermé d'une énor

er e officiellement scellée.
Dans Jérusalem, à peine ose-t-on

prononcer son tnm ; ses apôtres
ont mêmne oublié la promesse de
sa résurrection. Tout le bruit fait
autour de cet homme a cessé. As-
surément, c'était un imposteur. A
la porte de son tombeau, les sol-
dats qui le gardent s'entretiennent
de son ambition, et devisent sur le
sort de cet audacieux aventurier
que l'on a justement puni (lu der-
nier supplice.

Voilà où en sont les choses.
Soudain, la pierre du sépulcre,

est brusquement renversée ; lesi
gardes tombent par terre, et, du

séjour de l'opprobre et de la mort, tentent à leur tour d'humilier l'I
ous 'Jésus s'élance majestueux et beau, glise et de la mettre au tombeai
an- tout rayonnant de vie et de gloire. Chaque fois, elle ressuscite et se r
On Alleluia I lève.
es Quelle revanche 1 "Ecrasonq l'infâme 1" s'écrie à so

an- Un jour qu'on niait sa divinité, tour Voltaire, et la philosophiJésus avait (lit en d fian&t ses en- conjurée se met à l'ouvre. La Ré
nemnis "«Détruisez ce temple, et je volution termine dans le sang ce

t à le rebâtirai en trois jours." En accès de délire, et détruit les au
d'autres ternies : Tuez-moi, et tels ; mais la Révolution tombe, e
dans trois jours je me serai ressus- la religion revit.
cité." L'enfer a relevé le défi. Il Il n'y a pas longtemps, la franc

de a soufflé la haine au cœur desjuifs, maçonnerie crut tuer la papauté.Ell
qui ont tué Jésus ; mais Jésus s'est lui donna le Vatican pour tombeau
ressuscité ! Donc, il est Dieu ; donc et la porte en fut officiellement scel
sa parole est vraie ; donc ses en- lée. Mais voici que la pierre es
seignements sont infaillibles. AI- renversée. La papauté est ressus
leluia ! citée ; elle triomphe, elle 's'élèv(

Par l% Résurrection, toute la glorieuse tandis que ses ennemi
r- vie de Jésus-Christ s'explique et sont par terre.
c- s'illumine ; par elle, notre foi s'af- Aujourd'hui, la foi de nos frères
y fermit sur d'inébranlables assises. d'une autre province est mena
- Que les ennemis de notre religion cée. Nous craignons qu'elle ne vien
s. s'arrêtent maintenant et qu'ils con- ne à périr, étouffée dans le cœur
Ls sidèrent ; ils comprendront pour- de la génération nouvelle par l'en-
à- quoi des disciples d'un Dieu cruci- seignement sans Dieu. Ayons cou-
a fié acclament avec tant d'enthou- rage ! Luttons avec assurance. Ne
, siasme le même Dieu ressuscité. désespérons point. Quand nous

1- C'est que cette résurrection glo- verrions l'Eglise persécutée avec
n rieuse et unique est l'image et le plus d'acharnement qu'aux plus
- principe (le tant et de si consolan- mauvais jours, quand elle se-
- tes résurrections rait descendue dans un sépulcre.
- Ne parlons pas de l'universelle Ayons confiance ! Plus le mal est
- résurrection du dernier jour du grave, plus le remède est proche.

monde. Passons également sans C'est de la mort que s'élance la
rappeler des résurrections à la vie résurrection.
(le la grâce des âmes que le péché Livius.

- avait tuées.
t Il en est d'autres plus palpables.
- Que de résurrections n'a-t-on pas L'ECOLE NEUTRE
, vues dans l'Eglise depuis lejou ù, Neutre
, voilée de deuil et les larmes aux Le vent est à la neutralité
x yeux, du sommet du Calvaire, elle Ecole neutre, Eglise neutre, Etat
a descendit au tombeau avec son di- neutre, politique neutre, concienca
s vin Maître et Fondateur 1 Ce jour- neutre,
. là, ses ennemis la crurent morte à La neutralité ou la mort e N.n

jamais. Elle est ressuscitée et a con- pas la mort par le feu ou le glaive,
- quis le inonde. pas la par lianeu de toute,

Trois siècles durant, le pganis- liais la plus humiliante de tote
me la tient enterrée dans les cata- Ee laamom le.

1 combes. Il croit qu'il l'a tuée. Un Et cela, au nom du progrès, do
- jour le paganisme croule ; ses ido..la liberté et des droits égaux.

les tombent en poussière ;'l'é.lis Le siècle dernier a vu nos pères
i ressuscite glorieuse, et s'asèied(sur 'erg ercie liberté,g
e le trône des Césars. lité, fraternité !le nôtre s'étein-

Dix persécuteurs tout puissants dra doucemeit dans l'ignminie de
épuisent sur elle les ressources de la neutralité.
leur haine et les forces de leurs La neutralité est devenue un
b3urreaux. Ils l'inondent du sang dogne, une profession de foi, un Si-
dun million (le nartyr5. Lorsqu'ils gue de rallieient, un cri de guerre.
croient l'avoir tuée, elle ressuscite Si vous dites que deux et deux
plus forte qu'elle n'était, plus fort2 font quatre, que deux blancs nM
qu'eux. A quelques années de là, font, pas unî noir, qu'il y a une dif-
Julien l'apostat, blessé à mort, ré- f 'rence entre le bien et le mal, que
sume toute la lutte en lançant une saint Vin -eiit de Paul était ii
poignée de son sang vers le ciel et homme de bien, et VoLaire, un mi-
en s'écriant dans sa rage iinpuis- sérable, que M. McCarthy est uui sante " Tu as vaincu, Galiléen." f natique, M. Martin, un persécl-

Arius, Malhomîet, Photius, Luther teur, vous êtes-un ignorant, un ré
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